2
8

LE CROCODILE.

CHANT 12.

Rencontre du volontaire Ourdeck.

Le malheureux ! disait-elle, en s’en allant, mon père avait raison de dire qu’il finirait mal. Pauvre Roson ! La voilà donc qui va s’accomplir, cette terrible relation du cap Horn ! Voilà donc les oeuvres de ces terribles crocodiles qui se préparent !

Comme elle disait ces dernières paroles, deux hommes causant ensemble, en marchant précipitamment, passent à côté d’elle, l’un d’eux nommé Ourdeck, frappé de son air attendri et de la bonté de sa physionomie, la fixe un instant, et lui dit : Madame, il n’y a point de crocodile ni de relation du cap Horn, qui soient à craindre pour un pays où il y a des âmes aussi bonnes que parait être la vôtre.

Elle le remercie de sa politesse ; et sans faire plus d’attention à lui, elle gagne promptement sa maison. Pour lui, il continue son chemin en tournant de temps en temps la tête, et regardant Rachel avec beaucoup d’intérêt.

« Cette femme à l’air d’une personne bien honnête », dit il à son compagnon ; puis faisant une pause : « C’est une chose singulière que ces idées de causes merveilleuses et secrètes qui remplissent la tête de tant de gens ! Je n’ai vu que cela dans tous les pays que j’ai parcourus ; à la Chine, au Tibet, en Tartarie et dans toute l’Asie, lorsque j’y ai voyagé comme secrétaire d’ambassade d’une puissance du nord ; et on peut être bien sûr que les voyageurs Marc Paul et Jean Mandeville1 n’ont pas inventé tous les contes de géants, d’enchanteurs et de monstres dont ils ont rempli les relations de leurs voyages.

Les pays septentrionaux de l’Europe sont inondés de semblables opinions : il n’y a pas de superstitions où tous ces différents peuples ne soient plongés ; et malheureusement il n’y a pas de crimes qui ne s’y commettent au nom de ces superstitions. J’espérais, après avoir quitté les affaires, qu’en me fixant en France et surtout parmi les Parisiens qui ont la réputation d’être si éclairés, je n’y verrais point régner de semblables crédulités ; et je ne croyais pas que la relation du cap Horn et tous ces bruits de crocodile, pussent y renverser tant de têtes. »

« Au reste, il en sera ici comme dans toutes les autres régions de la terre que j’ai observées. Toujours des prédictions, et jamais d’autres accomplissements que les désordres et les brigandages des méchants. »

« Pour moi, je suis persuadé qu’il n’y a pas d’autre manière de dissiper tous ces prestiges, que d’opposer beaucoup de fermeté et de courage à toutes les entreprises des malfaiteurs ; et c’est à quoi je suis bien déterminé, non seulement par mes principes philosophiques, mais aussi comme citoyen, puisque je suis naturalisé Français : je suis encore d’un âge et d’une force suffisante pour pouvoir rendre des services à ma nouvelle patrie dans cette occasion périlleuse ; je me sens plein d’espérance que la bonne cause l’emportera ; il me semble que tous les dangers fuient devant l’homme qui a le coeur bien placé, et qui ne recherche que la justice » Et en même temps il s’enfonce avec son compagnon dans un groupe, pour y prendre des informations plus détaillées sur tout ce qui se passe. Il entend dire que différents attroupements commencent à se former dans les divers quartiers de Paris, et répandaient une alarme universelle ; que tous les habitants, sans en excepter les plus doctes, croyaient toucher à la fin du monde, et que malgré les doctrines savantes2 qui enseignent que rien ne périt et que de nouveaux mondes se doivent former sans cesse des débris et de la décomposition des autres mondes, comme les corps selon les mêmes doctrines, se forment continuellement des débris et de la décomposition des autres corps, cependant les habiles personnages qui professaient ces consolants principes, n’en étaient probablement pas suffisamment persuadés eux mêmes pour se reposer entièrement sur la recomposition d’un autre monde ; et ils aimaient mieux jouer à coup sûr, et n’être point forcés de se désister de celui-ci. Aussi l’inquiétude s’empare à la fois de tous les esprits.

L’épouvante agitant ses funèbres flambeaux, 

Ne montre dans Paris qu’un amas de tombeaux :

L’ignorant et le docte, et le pauvre et le riche, 

Y deviennent bientôt minces comme une affiche.

Effrayés, frissonnants aux menaces du sort, 

Il ne leur reste plus d’autre espoir que la mort.

.1 Marc Paul pour Marco Polo né à Venise en 1254, il est le voyageur le plus connu de la Route de la Soie. Ce vénitien part négocier dans l’Empire du Milieu, il rapporte les récits d’un voyage qui dura vingt-quatre années de sa vie.

 Le manuscrit de Jean de Mandeville, chevalier anglais né à saint Albans, parlant de la Terre Sainte ««que il a veues»«. Il voyage de 1300 à 1356 vers la Terre Sainte, l’Afrique, la Perse, le Caucase, l’Inde, la Chine. Le texte est rédigé de 1356 à 1390, l’auteur probable est Jean de Bourgoigne, de Luttich lequel n’a visité que l’Egypte et multiplie les emprunts à d’autres voyageurs… 

.2 «RIEN NE SE PERD RIEN NE SE CRÉE MAIS TOUT SE TRANSFORME.» disait ANAXAGORE de Clazomènes, il y a déjà 25 siècles ! Saint Martin fait relation à Antoine Laurent de Lavoisier, lequel a entamé, comme lui, une carrière de juriste, puis attiré par les sciences, il suit des cours de mathématiques et d’astronomie. Il remporte une médaille d’or de l’Académie des sciences et en est élu membre à l’âge de vingt-trois ans. C’est dans son laboratoire de l’Arsenal qu’il entreprend ses premières expériences en chimie. Il identifie alors l’azote et l’oxygène comme des composants de l’air. Lavoisier travaille également à modifier les nomenclatures chimiques, sujet sur lequel il écrira deux ouvrages dont son ‘Traité élémentaire de chimie’. Lavoisier est guillotiné en 1794. Il est connu de nos jours pour sa loi «rien se perd, rien ne se crée, tout se transforme». Saint Martin combat sa formule : 

« L’homme naît avec des sens et des facultés ; mais il n’apporte avec lui en naissant aucune idée : son cerveau est une table rase qui n’a reçu aucune impression, mais qui est préparée pour en recevoir. »  Réflexions sur l’instruction publique 

Pouvons-nous nous arrêter sur ce texte qui paraît opposer deux types de comportement, celui de la superstition « des autres peuples » et celui du bon sens, tout philosophique, des parisiens ?

Les deux attitudes n’offrent-elles pas le même danger ?

Voir en toute chose des signes de démons, de maléfices ; vouloir soumettre toute chose à l’empire de la raison. 
La première voie est facile à prendre. Je ne suis pas responsable, ce sont les autres qui sont des méchants, et de maman à papa, en passant par la nounou, monsieur l’instituteur, monsieur le prêtre, monsieur mon patron, mes familles, l’arbitre du match, etc., qu’il soit possible d’arriver au démon, à l’envoûteur, etc. ; ce comportement signale les difficultés de vie personnelle. Dans la dépression ou dans des états similaires, il est possible de prendre conscience de ce qui nous attire dans ces nasses. Les pièges y sont fréquents, en illusions comme en réalité possible mais fort improbable surtout de l’extérieur. Sur un individu sain, un travail d’envoûtement est quasi impossible. Sur un individu en état de détresse, n’importe qui peut réussir une opération de cette nature, toutes les failles sont disponibles (imaginez une banque, toutes portes ouvertes, coffres ouverts, argent traînant un peu partout, il y suffit de vaincre un principe moral…) 
La deuxième, la voie de la raison, est ardue, elle exige une formation de la pensée, une aptitude au choix, au tri, elle demande une éducation et des connaissances personnelles, un respect d’autrui et des formes de pensée différentes. 

Croire qu’il suffit de courage, de raison pour affronter la vie, un ennemi, c’est vivre, selon moi, une erreur fondamentale : l’homme peut se croire fort, et même invincible, jusqu’au jour où il rencontre la difficulté qui abat, qui terrasse, qui ruine. 
Le chêne dit au roseau… 

Notre fabuliste a sans doute raison, il vaut mieux être conscient de ses faiblesses, consentir à ses faiblesses, ce qui ne saurait signifier les subir, que de se croire fort et invincible. 

Quand le piédestal vacille la potiche tombe ! 

Ourdeck le volontaire, Ourdeck l’homme de la volonté ! Aoûr d’Aesch, la lumière du feu. 
Ourdeck va nous donner une série de leçons, qui font passer l’humain de la mort à la vie : 
Il va opposer l’abnégation (ici par le service) à la folie (ici par les peurs) 

Face au dénuement (ici la faim), il recherche la complétude (l’alliance des combattants)
Dans ce torrent de haines, il découvre l’amour pour la femme qui est passante et qui deviendra présence : la passante deviendra, fin heureuse du roman, la présente. Présence à soi, respect de soi, amour d’autrui, sans obligatoirement se fixer sur un être en premier lieu, Ourdeck va d’abord payer sa dette à son pays d’accueil avant de se lancer dans l’amour d’une femme. 
A la destruction en quelques secondes, il oppose la construction de ce qui est retenu par le temps. 

Il refuse de considérer la douleur comme inhérente au destin de l’homme, il lui préfère le devenir.
Il entre dans le combat de l’illusion de la raison comme de la superstition, de l’illusion il veut passer à une connaissance concrète, pragmatique, technique ; on ressentira son désir d’être utile aux hommes, ses frères, surtout à ceux qui l’ont accueilli. 
Il ne saurait se présenter comme l’homme de l’inaction, il travaille autant qu’il est en son pouvoir sur sa volonté. (Le premier exercice étant d’occuper la souffrance d’un cerveau ou d’un corps qui brûle !) 
Nous comprenons que nous passons du goût du néant au désir de l’infini, de l’océan infini de lumière Ain soph Aor ! 
La volonté choisit l’action de départ, en fonction des circonstances, des possibilités individuelles. Je choisis de « plonger » : 
Le choix effectué, les conséquences arrivent naturellement. J’ai plongé, je tombe. 
Plus rien dès lors n’est véritablement en mon pouvoir. J’ai plongé, pendant la chute, je subis ; à l’arrivée, selon le lieu… si j’ai plongé d’un immeuble dans la rue… peut-être : aïe ! Si j’ai plongé d’un plongeoir de piscine, selon mes capacités de nageur, je récupère le bord, ou on vient me chercher (merci la société d’avoir prévu un maître nageur, ou merci quelqu’un). 
La volonté saura donc s’exercer, pour celui qui en a la capacité, dans un cadre précis.

Nul n’est apte à envisager les conséquences d’un acte, qu’il soit de générosité ou de pure crapulerie. 
Les candidats à l’adeptat imaginent bizarrement les épreuves qu'ils rencontreront. 
Certains Associés tombent facilement dans la superstition en liant chaque fait de la vie quotidienne à « une épreuve initiatique ». La véritable initiation exige un effort constant, si vous n’êtes pas dans cette voie, inutile de croire que les opposants à la lumière puissent s’intéresser à votre extraordinaire personne. Une destinée humaine apporte son lot de problèmes, ils suffisent à remplir une vie. Avant de supposer mériter l’attention des forces du mal… il y a un chemin à suivre !
Le candidat à l’adeptat se trouve confronté avec l'illusionniste, le trompeur, le crocodile, le fixé qui fixe les choses pour qu'elles ne changent pas. 
Si l’identité est fixée dans la lumière, dans le feu de la lumière, il devient possible au candidat de vivre les épreuves et de déjouer le jeu de l’illusionniste dont la queue est, elle, fixée sous la pyramide ! 
Les expériences du "vide", de‘néant’ ou du "chaos" sont difficiles à vivre : comment vivre sans ses repères ? Il est nécessaire de trouver un accompagnant, qui calme le jeu, qui indique quelques erreurs, quelques obstacles, de façon élémentaire car lui qui n’est pas dans le jeu voit ce que le joueur pris dans sa nasse ne sait plus voir. 
Les 4 pas, ou degrés et grades, martinistes correspondent à 4 parcours qui peuvent mener à une réalisation.  Lorsque la personne retrouve ses capacités de créativité et d’action … ne croyez pas que le parcours sera terminé, d’autres éléments nous attendent, les décrire c’est faire parler Dieu comme si nous le connaissions, donc nourrir l’illusion.

Une thérapie initiatique est possible, elle permet de repérer quelques blessures de l’existence, de supposer comment vous avez tenté de vous récupérer, de compenser, de retrouver un équilibre par rapport à vos surcharges. L’initié apprend à mettre en place les techniques qui lui ouvrent la porte du cabinet du médecin intérieur pour commencer le travail de guérison interne. Le rôle des extérieurs ne pourrait être négligé, importance des médecines de base (homéopathie et acupuncture), des médecines douces, des médecines allopathiques, aucune n’est à négliger si nous voulons trouver un équilibre intéressant pour nous comme pour autrui, importance du groupe, importance d’une personne. 
Ourdeck sera fondamentalement celui qui va voyager à l’intérieur du crocodile, donc aller plus loin qu’une simple visite à l’intérieur de la terre. 

Avec Aoûr nous entrons dans la kabbale et dans les sommets de la kabbale : 
Soleil, Amon, Science, Lumière…

Avec Aesch qui est aussi très proche de ish, l’homme en hébreu, nous sommes dans le feu. 
Prince, prêtre, Jésus…
Ourdeck est-il l’homme qui est passé par des épreuves ; et qui va en connaître de nouvelles : l’épreuve du feu, l’épreuve de la terre ? Ourdeck est-il celui qui peut devenir ? 
Il semble vouloir rencontrer les arbres de mort et les vaincre pour ensuite pouvoir voyager l’arbre de vie : 
Voyons un parcours possible sur un arbre de Mort
Arbre de Mort 
Sphère : Royaume (ici de la Tentation) / Malkuth 

il peut rencontrer une reine de la nuit, ou plusieurs dans leurs Rôles : Attrait, Provocation, Attirance, Sortilège, Fascination, Enchantement, Attraction, etc.

Le passage à la  Sphère suivante : Obscénité / Yesod 

il peut y rencontrer les pornocrates Obscènes dans leurs Rôles : Indécence, Offenses, Incivilité, Immoralité, ceux qui vous transforment en Zombis, en  Robots, ou en « con sommateur ».

De là vous arriverez à rencontrer l’ombre, souvent sphère de l’Ombre de la Mort (ou la Déception) / Hod
Vous pourrez découvrir les Poisons qui offrent Trahison, Séduction, Tromperie, Illusion, Rigidité et qui sauront vous rendre responsables et coupables de ce qu’ils vivent ou vous font vivre.
Passage suivant, la Sphère du Portail de la Mort (parfois par la Convoitise) / Netzach ; les rencontres se font par les charognards de la Mort, les anonymes qui n’ont « rien fait » simplement laissé les choses couler et dont les Rôles offrent Dispersion, Dissipation, Épuisement, Routine, Répétition, Habitude. L’important étant de casser vos capacités à l’initiative et de vous plonger dans les ressources minimales, s’ils n’ont pas réussi à vous faire passer la porte horizontale.
Ce qui est intéressant ce sera, pour eux, de vous faire voyager un deuxième arbre en même temps :
La sphère de Malkuth dans son aspect : Peine (déclencher un état permanent de Tristesse) l’important étant de vous conduire au désespoir, à l’affliction, de profiter de votre abattement, de vous supprimer toute Joie. Dans cet arbre de la mort, les Ames en Peine vous poussent au désespoir, à la dépression…
La Sphère voisine sera : Solitude (si possible dans le Dénuement) ; l’opération consiste à provoquer votre Isolement, rejet par l’autre mais surtout à casser votre capacité à l’Indépendance. Vous pourriez y rencontrer d’autres Solitaires qui vous inciteront à vous isoler, à refuser l’amour.
Sphère plus dangereuse encore celle de la Désolation (si possible dans la Haine) avec pour objectif le développement de votre agressivité, de la haine, de la jalousie ; ceux qui doivent briser vos ambitions et un goût raisonnable pour la justice. Les maîtres vous conduisent à percevoir l’autre comme un adversaire, à vous conduire à provoquer guerres ou meurtres.

Evidemment si vous entrez dans la sphère de la Destruction votre but sera de détruire l’autre, de détruire tout ce qu’il a pu faire et mettre en place, fut-ce pour vous aider, surtout lui nuire pour qu’il devienne incapable de modifier le futur. Les Destructeurs et autres fossoyeurs vous poussent au vandalisme, à trouver un plaisir à la torture, à vous offrir à la débauche. Ils cherchent votre ruine.
Si sur votre chemin, vous pouvez dire que vous avez rencontré cela, alors comme Ourdeck, comme Rachel, comme Sédir… vos pas vous ont conduit dans la guerre du bien et du mal.
Ne soyons présomptueux, ni dans un sens ni dans un autre : le soleil éclaire le bon et le méchant. Le méchant offre l’ombre au bon, c’est tout ce qu’il sait faire.

Le bon ! Le travail commence qui implique la continuation de la réalisation en cours. L'ombre lui propose de perdre du temps dans des combats contre l'ombre. Le jeu est un jeu de l'Illusion. Nous sommes pourtant contraint d'y jouer. Le vrai jeu, lui, est dans la lumière.
Le crocodile ou la guerre du bien et du mal devient autre chose qu’un poème épico-magique, qu’une fantaisie de lcsm. L’ouvrage peut devenir moyen d’action, parmi d’autres. 


	Arbre de Mort 
Sphère (Dimension) : Royaume (Tentation) / Malkuth
Habitants : Reines de la Nuit (Lilith)
Rôles : Attrait, Provocation, Attirance, Amorce, Stimulation, Sortilège, Fascination, Enchantement, Attraction, Captivation, Stase.

…

Sphère (Dimension) : Géhenne (Obscénité) / Yesod
Description : -
Habitants : Obscènes (Gamaliel)
Rôles : Indécence, Offenses, Incivilité, Immoralité, Zombisme, Robotisme.

…

Sphère (Dimension) : Ombre de la Mort (Déception) / Hod
Description : -
Habitants : Poisons de Dieu (Samael)
Rôles : Trahison, Séduction, Tromperie, Illusion, Rigidité.

Sphère (Dimension) : Portail de la Mort (Convoitise) / Netzach
Description : -
Habitants : Corbeaux de la Mort (Oreb Zaraq)
Rôles : Dispersion, Dissipation, Épuisement, Routine, Répétition, Habitude.

Sphère (Dimension) : Fosse Boueuse (Dispute, Vanité) / Tiphareth
Description : -
Habitants : Marchandeurs (Tageriron)
Rôles : Discussion, Argumentation, Combat, Dispute, Creux

Sphère (Dimension) : Puits de Corruption (Violence) / Geburah
Description : -
Habitants : Incendiaires (Golachab)
Rôles : Combustion, Consommation, Gaspillage, Bureaucratie.

Sphère (Dimension) : Lieu de Destruction (Agitation, Vampirisme) / Chesed
Description : -
Habitants : Fracasseurs (Gasheklah)
Rôles : Désordre, Rupture, Préoccupation, Déformation, Idéologie.
Sphère (Dimension) : Sheol (Secret, Interférence) / Binah
Description : -
Habitants : Dissimulateurs (Satariel)
Rôles : Dissimulation, Retenue, Secret, Camouflage, Fatalisme.

Sphère (Dimension) : Tombe (Restriction, Attachement au mensonge et à l’apparence) / Chokmah
Description : -
Habitants : Gêneurs (Ogiel)
Rôles : Retenue, Emprisonnement, Limitation, Inhibition, Caractère arbitraire.

Sphère (Dimension) : Profondeur Infernale (Division) / Kether
Description : -
Habitants : Jumeaux de Dieu (Thaumiel)
Rôles : Dualisme, Psychose, Controverse, Lutte, Futilité.


	Arbre de Mort 
Sphère (Dimension) : Peine (Tristesse)
 Description : Désespoir, affliction, abattement / Joie.
Habitants : Ames en Peine
Rôles : Pousser les gens au désespoir, à la dépression.

…

Sphère (Dimension) : Solitude (Dénuement)
Description : Isolement, rejet par l’autre / Indépendance.
Habitants : Solitaires
Rôles : Inciter les gens à s’isoler, à refuser l’amour.

…

Sphère (Dimension) : Désolation (Haine)
Description de Satan :
 Description : Agressivité, haine, jalousie / Ambition, justice.
Habitants : Magistères
Rôles : Faire voir l’autre comme un adversaire, provoquer guerres et meurtres.

Sphère (Dimension) : Destruction
Description de Satan : 
Description : Détruire l’autre / Modifier le futur.
Habitants : Destructeurs
Rôles : Pousser au vandalisme, à la torture, à la débauche. Provoquer les accidents.
Sphère (Dimension) : Fosse aux Lions (Douleur)
Description : Souffrance personnelle, auto mutilation, masochisme / Plaisir.
Habitants : Lions
Rôles : Faire souffrir pour le plaisir.

Sphère (Dimension) : Calice de la Mort (Illusion)
Description de Satan : 
Description : Mensonge, fausses idées / Imagination.
Habitants : Capricieux
Rôles : Faire préférer le mensonge à la vérité.

Sphère (Dimension) : Errance (Inaction)
Description de Satan : 
Description : Action inappropriée, contre action, improductivité / Repos réparateur.
Habitants : Ames Errantes
Rôles : Inciter à agir négativement ou à ne rien faire.

Sphère (Dimension) : Concupiscence (Folie)

Description : Perte de la raison / Génie.
Habitants : Concupiscents
Rôles : Ravir les âmes aux gens pour les offrir au Diable et s’élever jusqu’à lui.

Sphère (Dimension) : Lamentations (Goût du Néant)
 Description : Désir de l’anéantissement de l’âme.
Habitants : Diables
Rôles : Accumuler des âmes sous forme d’énergie. Rechercher le pouvoir divin



51 = I AM ONE, SUN, GOLDEN, LIGHT, AOUR, AETHER, AUMGN, MAUT, MUT, MU'AT, TUM, AMMON, NEITH, HYDRA, ASSIAH, GEDULAH, GEMINI, SCIENCE, REDEEMED, UDJAT, SIGIL, THREE, BURN, COMET, SEMEN, JESU, CALLING, SUFI, MENES, SOHAM, GENADOL, IUNGE, HORN, MAHDAVI, OOMDI, PLACET, 2ND DEATH
140 = PRINCE PRIEST, JESUS CHRIST, SHEMHAMPHORASCH, HOLY DAIMON ANGEL, THAUM-AESCH-NIA-ETH, AUREM CRUCIS, FIVE RAYED STAR, THE SACRED RITES, PHILOSOPHUS

alchimie 
Aesch-Mezareph
or
Purifying Fire.

CHAPTER I

Elisha was a most notable prophet, an example of natural wisdom, a despiser of riches, (as the history of the healing of Naaman showeth, 2 Kings, c.5, v.16) and therefore truly rich. According to what is said in Pirke Aboth, viz., Who is rich ? He that rejoiceth in his portion, cap. 4. For so the true physician of impure metals hath not an outward show of riches, but is rather like the Tohu of the first Nature, empty and void. Which word is of equal number with the word Elisha, viz., 411. For it is a very true saying in Baba Kama, fol. 71. col. 2. The thing which causeth riches, (such as natural wisdom) is supplied instead of riches.

Learn therefore to purify Naaman, coming from the north, out of Syria, and acknowledge the power of Jordan: Which is as it were Jar-din that is the River of Judgment flowing out of the north.

And remember that which is said in Baba Bathra, fol. 25, col. 2. He that will become wise, let him live in the South; and he that will grow rich, let him turn himself toward the north, etc. Although in the same place Rabbi Joshua Ben Levi says, let him live always in the south, for whilst be becomes wise, at the same time he becomes rich. "Length of Days is in her right hand, and in her left, Riches and Honour." Prov., c.3, v.16. So thou wilt not desire other riches.

But know, that the mysteries of this wisdom, differ not from the superior mysteries of the Kabalah. For such as is the consideration of the predicaments in holiness, the same is also in impurity; and the same Sephiroth which are in Atziluth, the same are in Assiah, yea, the same in that kingdom, which is commonly called the mineral kingdom; although their excellency is always greater upon the spiritual plane. Therefore the metallic root here possesseth the place of Kether, which hath an occult nature, involved in great obscurity, and from which all metals have their origin; even as the nature of Kether is hidden, and the other Sephiroth flow from thence.

Lead hath the place of Chokmah, because Chokmah immediately proceeds from Kether, as it immediately comes from the metallic root, and in enigmatic similes, it is called the "father" of the following natures.

Tin possesseth the place of Binah, shewing age, by its greyness, and shadowing forth severity and judicial rigour, by its crackling.

Silver is placed under the Classis of Chesed, by all the masters of the Kabalah, chiefly for its colour and use.

Thus far the white natures. Now follow the red.

Gold is placed under Geburah, according to the most common opinion of the Kabalists; Job in c.37, v.22, also tells us that gold cometh from the north, not only for its colour, but for the sake of its heat and sulphur.

Iron is referred to Tiphereth, for he is like a man of war, according to Exod., c.15, v.2, and hath the name of "Seir Anpin", from his swift anger, according to Psalm 2, v.ult., "kiss the son lest he be angry."

Netzach and Hod are the two median places of the body, and the seminal receptacles, and refer to the hermaphroditic brass. So also the two pillars of the Temple of Solomon (referring to these two Sephiroth) were made of brass, I Kings, c.7, v.15.

Jesod is argent vive. For to this, the name "living" is characteristically given; and this living water is in every case the foundation of all Nature and of the metallic art.

But the true medicine of metals is referred to Malkuth, for many reasons; because it represents the rest of the natures under the metamorphoses of Gold and Silver, right and left, judgment and mercy, concerning which we will speak more largely elsewhere.

Thus I have delivered to thee the key to unlock many secret gates, and have opened the door to the inmost adyta of Nature. But if anyone hath placed those things in another order, I shall not contend with him, inasmuch as all systems tend to the one truth.

For it may be said, the three supernals are the three fountains of metallic things. The thick water is Kether, salt is Chokmah, and sulphur is Binah; for known reasons. And so the seven inferior will represent the seven metals, viz., Gedulah and Geburah, Silver and Gold; Tiphereth, Iron; Netzach and Hod, Tin and Copper; Jesod, Lead; and Malkuth will be the metallic woman, and the Luna of the wise men; and the field into which the seeds of secret minerals ought to be cast, that is the water of Gold, as this name (Mezahab) occurs, Genesis, c.36, v.39.

But know, my Son, that such mysteries are hid in these things as no tongue may be permitted to utter. But I will not offend any more with my tongue, but will keep my mouth with a bridle, Psalm 39, v.2.

Gehazi the Servant of Elisha, is the type of the vulgar students of Nature, who contemplate the valley and depths of Nature, but do not penetrate into her secrets.

Hence they labour in vain, and remain servants for ever. They give counsel about procuring the son of the wise men whose generation exceeds the power of Nature, but they can add nothing to assist in his generation, 2 Kings, c.4, v.14 (for which purpose a man like Elisha is required). For Nature doth not open her secrets to them, v.26, but contemns them, v.30, and the raising of the dead is impossible to them, v.31. They are covetous, cap. 5, v.20; liars, v.22; deceivers, v.25; prattlers of other men's deeds, 2 Kings, c.8, v.4-5, and instead of riches, contract a leprosy themselves, that is disease, contempt and poverty, v.27. For the word Gehazi, and the word Chol, profane or common, have both the same number.

http://www.levity.com/alchemy/aesch1.html
The Dadouchos is stationed towards the midst of the Southern part of the Hall, to the South-West of the White Pillar whose base is in Netzach and is there as the Affirmer of the Powers of Fire, reflected down the Tree to Netzach. The Censer is the Receptacle thereof the transmitter of the Fires of Netzach to Malkuth, restoring and purifying the vital force therein by Heat and Dryness. “Goddess of the Scale of the Balance at the White Pillar” is the name of Dadouchos and she is “Perfection through Fire manifesting on Earth,” Thaum-Aesch-Nia-eth. And there is a connection between her and the Thummim of the Hebrews.
The Banner of the East is also partially explained in the Portal: “The field of the Banner of the East is White, the colour of light and purity. As in the previous case, the Calvary Cross of six squares is the number of six of Tiphareth, the yellow Cross of Solar gold, and the cubical stone, bearing in its centre the sacred Tau of Life, and having bound together upon it the form of the Macrocosmic Hexagram, the red triangle of Fire and the blue triangle of Water -- the Ruach Elohim and the Waters of Creation.” 

in addition to this explanation, it affirms the Mode of Action employed by the Divine Light in its operation by the Forces of Nature. Upon it is the symbol of the Macrocosm so coloured as to affirm the action of the Fire of the Spirit through the Waters of Creation under the harmony of the Golden Cross of the Reconciler. Within the centre of the Hexagram is a Tau cross in White, to represent its action as a Triad; and the whole is placed on a white field representing the Ocean of the Am Soph Aour. The Banner is suspended from a gold coloured bar by red cords, and the pole and base should be white. The base represents the purity of the foundation -- the shaft, the Purified Will directed to the Higher. The golden cross-bar is that whereon the Manifested Law of Perfection rests; the Banner itself, the Perfect Law of the Universe, the red cords and tassels the Divine Self renunciation, whose trials and sufferings form, as it were, the Ornament of the Completed Work. The whole represents the ascent of the Initiate into Perfect Knowledge of the Light. Therefore in the address of the Hiereus the Neophyte hears “Even the Banner of the East sinks in Adoration before Him,” as though that symbol, great and potent though it be, were yet but an inferior presentment of the Higher, fitted to our comprehension. “Expounder of the Sacred Mysteries” is the name of the Hierophant, and he is “Osiris” (Aeshoorist) in the Nether World. (The Coptic St added as a suffix to a name indicates the influence from Kether.) 

